
 

 
L'Église de  

Salles d'Aude 
 

est placée sous  
le patronage de 

 
St Julien  

et 
Ste Basilisse  

 
 
Pour certains, ils seraient originaires d'Antioche de Syrie. Pour d'autres, il s'agit de deux martyrs 
égyptiens dont le culte s'est répandu dans notre région via l'Afrique du Nord, l'Espagne et la 
Catalogne. (17 églises du diocèse de Carcassonne sont placées sous leur patronage) 
 
St Julien et Ste Basilisse, nous sont connus pour une Passion dont on trouve une copie sur le 
Lectionnaire de Luxeuil, écrit en minuscule mérovingienne (donc avant Charlemagne) et 
découvert en 1683 ! C'est une copie d'une Passion écrite avant le VIe siècle. Il s'agit d'un récit 
édifiant où l'histoire se mêle à la légende... et dont voici des extraits : 
 
A 18 ans, les parents de Julien, très connus et croyants, le pressent de s’engager dans les liens 
du mariage, alors que le jeune homme avait décidé de se consacrer à Dieu. Après quelques jours 
de réflexion, Julien a eu une vision dans laquelle il lui est dit d'accepter le mariage, car sa future 
épouse se consacrera à Dieu comme lui et leur union sera pour beaucoup une occasion de salut ! 
Il consent donc à épouser une jeune fille, de famille riche, que ses parents lui présentent et qui 
s'appelle Basilisse.  
Le soir de leurs noces, en hiver, un suave parfum de fleurs printanières envahit la chambre 
nuptiale tandis que les époux étaient en prière. (Dans la symbolique, ce parfum signifie la "bonne 
odeur de la virginité" !) Les époux firent le vœu de vivre la continence. Alors, - poursuit le texte -, 
un chœur de bienheureux et de bienheureuses, ainsi que Jésus et Marie leur apparurent et ils 
entendirent une harmonie céleste qui les remplit de joie inénarrable. A la mort de leurs parents, ils 
consacrèrent tous leurs revenus au soulagement des pauvres en fondant chacun une sorte de 
monastère. Julien fit du sien une espèce d'hôpital. (Il fut d'ailleurs nommé "Julien l'hospitalier".) 
Durant les persécutions de Dioclétien (fin IIIe s. - début IVe s.) Basilisse fut tuée la première, non 
sans avoir averti son mari qu'il la suivrait bientôt ! En effet, la persécution grandissant, Julien, 
connu pour son zèle envers la religion chrétienne fut dénoncé et jeté en prison. Son interrogatoire 
et ses supplices furent accompagnés de prodiges étonnants et de nombreuses conversions, dont 
la mère et le fils du gouverneur. Épargné par le feu qui ne put l'atteindre et par les bêtes féroces 
qui ne bronchèrent pas, Julien eut la tête tranchée. C'était le 9 janvier 313 ! (jour de leur fête 
commune, et fête patronale de Salles). 
Son tombeau fut illustré par une foule de miracles dont 10 lépreux, guéris le même jour ! Ce qui 
est certain, c'est que nous avons un couple de chrétiens martyrs du début du IVe s. dont mari et 
femme ont été canonisés ensemble, ce qui est très rare ! Leurs reliques auraient été déposées 
bien plus tard à Rome, à Ste Marie-Majeure. 
 
Le tableau où ils sont représentés, et qui autrefois était dans le chœur de l'église, se trouve au 
fond à droite. Leurs statues sont exposées et mises en valeur dans cette église placée sous leur 
patronage pour qu'ils soutiennent de leur prière les habitants de ce lieu !  


